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la cornpetitivite des pays en D 6: Montrez que les 
croissance. 

PART/£ S/:~~" 
D 1 : Montr~~que~"le travail contribue a la croissance econornique par son aspect quantitatif et aussi 
qualitafi::- _ l 
D 2. ;,:--· que le travail favorise la croissance econornique non seulement par ces revenus, mais aussi 
par le' ;-- s de productivite qu'il gene~~:. ·--:1> ~~~~co:.,~. ,~.n-"' a\Jd.9 
!L3...;. Montrez que l'investiss-ement1 en tant queO facteur de croissance econornlque, contribue a 
l'amelior ation de la competitivite. j J,;r1;1 b'i.,"" (->J\ 
Q___4__;_ Apres avoir rnontre que l'amelior1ti-on de l'efficacite des facteurs de production utilises explique la 
croissance intensive, expliquez le caractere irregulier de la croissance econornique. 
/2.._5_;_ Dites quelles peuvent etre les sources d'une croissance extensive, et celles d'une croissance 
intensive? 

Propension'rnargisale a epargner 
Propension rna:IJi:grmle·a'consommer 

Variation de l'inve 
Variation du r~vel'lu 

TCA de l'investissemenL 
lndice de l'investisse 

2005 2006 
4.72 ? 

? 120.74 
? ? 

4410 ? 
? ? 
? 5 

--:=--=- ---::::::: 
a s A en 2004 (annee de reference) sont de 8016 

An nee 

8} Sachant que les investissements realises, 
MD, completer le tableau suivant: 

a) Cornpletez le tableau. 
b) lnterpretez les valeurs soulignees. ,_ 
c) lnterpretez l'evolyti~n gb~~a~_du PIB en ~z,,leU~e~~~-volume au cours de la periode 2003- 

2005; puis dites par q&bi s'explique la. ifferenc~~ntre les deux evolutions. 
d) Calculez et interpretez le coefficient IT\u t.ir du PIB reel entre 2003 et 2005. 

Source : INS, 2005 
TCAM du PNB en% 
TCG du PIB reel en % 
lndice du PIB nominal (base 100 en 2000) 120,87 

Deflateur du PIB (base 100 en 2000) 

PIB reel 
35104,qo PIB nominal 

active. 
7) Soient les donnees statistiques suivantes relatives a l'economie tunisienne: 

2003 2004 

~ \;-::EvJSION BAC tfCONOMIE (p I) L ' 

~A':!e!~~.!a~ansion ~Q \~~~ 
<\~·-i-A'guez; ta crise et la reprise. .,-,;.? ~ L9 ~ 
J(Jf1"~ourquoi la croissance economique est qualifiee d'Irreguliere ? Par quoi se manifeste cette 

irregularite ? 
4) Montrez qu'un investissement en infrastructure est a la fois generateur d'effet d'entrainement et 

d' extern a lites positives. 
5) Montrez que !'implantation d'une firme dans une technopole est source d'externalites positives. 
6} Dites comment la qualite du travail peut etre influencee par la structure par age de !,, o~ulation 



107,6 = 32211,9 xlOO = 
29936,7 

PIB nominal -----xlOO 
PIB reel 

Deflateur du PIB 

o Pour l'annee 2001: 

7) 
-111issement (reduction du rendement). 

4) Un investissement en infrastructure tels que la const 
d'entrainement et d'externalites positives. 

D'une part, c'est un investissement public d 

puisque cet investissement en infrastructu 

manifeste par des fluctuations economiques sous forme , 

---- .· 

·. ~·\:chnopole (espace geographique qui regroupe des entreprises, des centres 
/ 

(des universites ... ) est source d'externalltes positives puisqu'elle favorise «la 

fertilisation croi5-~'e - ge des idees et des connaissances). Cette firme va done beneficier de l'experience 
des grandes fir: . 11fTu~tees dans I~ technopole, ainsi que des laboratoires, des universites et des centres de 

recherch -c Ce qui .4gfuente la production. 

6): La quali - - v~il est influencee par la structure par age de la population: l'experience (les competences) 

~ I age (meilleure efficacite du travail) tandis que les capacites physiques et intellectuelles subissent 

5) 

Tu : ;:.:--J. 
3) La croissance econornique est qualifiee d'irreguliere car elle s'effectue ajijfs rythmes variables (acceleration ou 

ralentissement) qui se traduisent par la hausse ou la baiss~1 ~ taux de ·~roissance du PIB. Cette irregularite se 
'·, s._onomiques. 

-,~. Jor~ute ouc..d'ecole est a la fois generateur d'effet ~-~r,.~ (\J" Cl Q-)>' 
/.~ 

6n suscite des investissements dans le secteur prive, 
oG'rager d'autres agents a investir. Ainsi, l'investissement 

C'est un point de ret 
fin d'une phase qe re -·, phase d'expa~1n~ 

C'est un point de retournement superieur qui marque 
la fin d'une phase d'expansion et le debut d'une 
nouvelle phase de recession. 

Correspond au maximum cyclique. 
Crise 

2) 

Jtiferieur qui marque la 
(ie debut d'une nouvelle 

Correspond au minimum eye · 
production sont C'est un point ou les capacite 

exploitees. 
C'est un point ou les capacites de 
exploitees au maximum. 

Se caracterise par un Se caracterise par une acceleration 
ralentissement de l'activite de l'activite economique (taux de 

! 

econornique (taux de croissance du croissance du Pl 
PIB en diminution). augmentation). 

. Points de difference 

Phase descendante. d~ Phase ascendante. ~ ll.O 

Deux phases qui se traduisent par un accroissement des grandeurs 
econorniques a court terme; cad un taux de croissance du PIB positif. 

Recession Expansion 

Points en commun 

1) 

PARTIE 1: 



Multiplicateur d'invt =Is RI ti I= 4410 I 378,35 = 11.65 

Variation de l'invt (ti I)= invt2oos - invt2004 = 8394,35 - 8016 = 378,35 

= (8394,35/8016) x 100 = 104,72 

lndice de l'invt en 2005 = (invt2005/invt2004) x 100 

= 8016 x (1+4,72 /100) = 8394,35 MD 

lnvt 2005 = invt 2004 x (1 + TCA de l'invt2005/100) 

Pour2oos: -r 

l 
9) l 

b) 
~ lndice du PIBn2003=120,87: Le PIB nominal a augments de 20,87 % en 2003 par rapport a l'annee 2000. 
~ Deflateur du PIB en 2_00.5 = 113,01: C'est l'effet prix du PIB nominal par rapport au PIB reel en 2005 (ii y'a un 

accroissement des prix de~13,01 %). 
~ TCG du PIB reel= 11,61 % : Le PIB reel a augments de 11,61 % au cours de la periode 2003-2005. 
~ TCAM du PNB = 8,25 % : Le PNB a augrnente en moyenne et par an de 8,25 % au cours de la perlode 2003-2005. 

I" 

0,3 L\.) ~,~I 

~9~1+"""' 

Q§i) 
\c.,G.~ ~1-~~;: 

;)-rc G ='~\IN~~ 

~'I~~~~ - \) ~ ~«>~ 
&..cb\ 

= 33 412,35 x 113,01 I 100 

PIB nominal20os = PIB reel20os x Deflateur I 100 

= 33 412,35 

= 29 936,70 (1 + 0,1161) 

PIB reel2005 = PIB reel2003 (1 + TCG du PIB reel) 

o Pour l'annee 2005: 

= 131,64 

. 35104,00 
lndice du PIBn2004/annee de reference = X 100 

26665,48 

32211,9 
Pl B annee de reference = 

120 
S X 100 

' 

32211,9 
120,87 = x 100 

PIB annee de reference 

PIB n 2003 
Ind ice du PIBn2003/annee de reference = X 100 

PIB annee de reference 

35104 = xlOO 
PIB annee de reference 

PIB n 2004 
Ind ice du PIBn2004/annee de reference = X 100 

PIB annee de reference 

o Pour l'annee 2004: 



==> Deve/oppement : 
Portie 1: L'aspect quantitatif du travail stimule la croissance econornique. 

a) Introduction partielle ~ , 
Le travail contribue a la crolssance ecofiornique a travers son importance quantitative. 

h) Developpement de la partie : 
En effet, la quantite du travail qui depend non seulement des facteurs demographiques et sociaux mais aussi de la 

duree du travail, cantribue par son augmentation a la croissance econornique. 
Concernant les facteurs dernographiques, on peut citer !'augmentation de la population totale suite a 
!'augmentation du taux de natalite et la baisse du taux de rnortalite, ainsi que le solde migratoire positif qui depend 
d'un nombre d'imrnigres superieur au nombre d'ernigres. 
En ce qui concerne les facteurs sociologiques, ii s'agit de I'integration de la femme a la vie active qui se traduit par 
une augmentation du taux d'activite feminine. En plus, la diminution de la duree de scolarisation et l'allongement 
de l'age de retraite ont un effet considerable sur le volume de la population active. 
Ainsi, une population active plus nombreuse est capable de produire davantage grace a la disponibilite d'une main 
d'ceuvre abondante (des ressources humaines plus importantes). 
De ce fait, !'augmentation du nombre de la population active permet de stimuler la croissance econornique, 
puisqu'elle influence la structure par age de la population, a travers !'augmentation du ratio actifs/inactifs. En effet, 
plus la population active est nombreuse, plus ce ratio est eleve. Dans ce cas, ii y'aura une main d'ceuvre plus 
abondante qui sera capable d'accroltre la production a un rythme plus important que celui de !'augmentation de la 
consommation. II y'a done mains de jeunes bouches a nourrir. En plus, !'augmentation de ce ratio favorise 
!'augmentation des possibilites de l'epargne puisqu'il y'aura moins de charges familiales. De merne, ii y'a une 
possibilite de liberer des ressources pour l'investissement. Ainsi, une population active plus nombreuse se traduit 
par une offre du travail superieure a la demande, ce qui genere une diminution du coat salarial et par suite une 
diminution du coat unitaire de production favorisant une meilleure competitivite-prix de l'econornie. 

Accroche: 
Tous les pays cherchent a realiser une croissance econornique. Cette derniere est un phenornene de longue 

periode qui correspond a l'arnelioration des performances econorniques d'un pays. Le travail, en tant que facteur de 
production, joue un role tres important dans la realisation de la ~ssance. II permet d'arneliorer les performances 
econorniques a travers son aspect quantitatif d'un cote et son aspect qualitatif d'un autre cote. 
Prob/ematique : 

Comment le travail contribue-t-il a la croissance econornique par son aspect quantitatif et qualitatif? 
Annonce du plan : .-;;; 

Dans une premiere partie, on va montrer qµei;:"travail favorise la realisation de la croissance par son aspect 
quantitatif. Et dans une deuxierne partie, on va montrer que l'aspect qualitatif du travail contribue aussi a la 
realisation de la croissance econornique. 

Dissertation n° 1 : 

PARTIE2: 

Variation du revenu (~ R) = Multiplicateur de l'invt x Variation de l'invt = 20 x 1284,16 = 25683,2 Mt> 

Multiplicateur de l'invt = 1 I (1 - PmC) = 1 I (1 - 0,95) = 20 

PmC = 1- PmS = 1-0,05 = 0,95 (= 95 %) 

=:::> Introduction : 

Variation de l'invt (~ I)= invt200G - invt2oos = 9678,51 - 8394 ?35 = 1284,16 MD 

TCA de l'invt = (invt2oo6- invt2005 / invt2005) x 100 = (9678,51 - 8394,35 / 8394,35) x 100 = 15,29 % 

PmS = 1 - PmC = 1 - 0.91 = 0.09 (= 9 %) 
1 v.,_ v"12.o~ ot <i:> <.. "' f ..:>...::>· 

Pour 2006 : '-M.,j_,. \:.-t::,.ckJ) ~ z ~ eJ1 '-'_)~ (fl ~j 
\J..01 i-~ ..l. ~-"' ~ '-<__ '6~ 

lnvt2006 = invt2004 x (ind ice de l'invt I 100) = 8016 x (120,74 I 100) = 9678,51 MD 

PmC = 1 - (1 I multiplicateur de l'invt) = 1 - (1I11.65) = 0,91 (= 91 %) 



Tous les pays aspirent a une croissance econornique. lls cherchent, en effet, a augmenter durablement leurs 
performances economiques c'est-a-dire a accroitre leurs richesses creees. Cet accroissement, s'accompagnant d'une 
transformation des structures economiques, peut provenir d'une amelioration de l'efficacite des facteurs de 

•' 
production, travail et capital. II s'agit, dans ce cas, d'une croissance intensive. Toutefois, la croissance econornique se 
traduit par une amelioration des performances de l'economie. Mais, cette amelioration n'est pas reguliere. En effet, 
certaines economies connaissent une acceleration de leur taux de croissance, d'autres un ralentissement voire merne, 
une baisse. La croissance n'est pas done uniforme. 

Comment l'arnelioration de l'efficacite des facteurs de production explique la croissance intensive et par quoi 
s'explique le caractere irregulier de la croissance econornique ? 

II s'agit de montrer dans une premiere partie que l'arnelioratlon de l'efficacite des facteurs de production permet de 
realiser une croissance intensive. Puis dans une deuxierne partie, on va expliquer le caractere irregulier de la 
croissance econornique. 

J 
'/ Dissertation n° 4 : 

'--~__.;) v Enfin, on peut conclure que le tra~s.~incontestablement un facteur de croissance econornlque. II procure la 
;,y' croissance econornique aux pays a travers.son aspect quantitatif qui depend essentiellement de !'augmentation du 

!):....._ U~ volume de la population active (main d'kuvre plus abondante) et aussi a travers son aspect qualitatif qui se traduit 
5~J par une main d'ceuvre bien.eduquee, mieux forrnee, en bonne sante et plus organisee. 

Ouverture du debat : __ , 
Quelle est l'influence desrevenus du travail sur la croissance econornique ? 

[ . 

La dimension qualitative du travail est une condition necessaire pour la realisation de la croissance econornique. 
h) Developpement de la partie : 

En effet, la qualite du travail s'arneliore lorsque la productivite du travail augmente. 
Celle-ci depend essentiellement de l'elevation du niveau d'education, de la qualification, de l'experience, de l'etat 
de sante de la population active, de la structure par age de cette population (les competences da~s le metier 

. ' ",I,; 
s'accroissent avec l'age tandis que les capacites physiques et intellectuelles subissent l'effeldu-vieillissement), de sa 
plus grande capacite d'adaptation aux nouvelles technologies ainsi que des conditions g~dravaJHorganisation de 
travail par exemple). ~ 
Tous ces facteurs arnellorent la qualite du travail et contribuent done a augment~.r_ l'efflcacite productive des 
travailleurs. D'aiileurs, des travailleurs mieux forrnes, en bonne sante, beneficiantdE;fi&tin·es conditions de travail. .. 
deviennent plus productifs. L'accroissement de la productivite qui en resulte, constitue un element determinant qui 
dynamise l'economie d'un pays, arneliore sa cornpetitivite et contribue ain~-sa croissance. 
Par ailleurs, cet accroissement de la productivite se traduit par des gains de productivite c'est a dire des revenus 
supplernentaires obtenus par l'entreprise qu'elle peut repartir entre plusieurs beneficiaires : ses salaries $OUS forme 
d'accroissement de salaires, ses clients sous forme de baisse des prix, elle-meme en augmentant les profits non 
distribues, ses proprietaires par l'accroissement des dividendes, l'Etat par !'augmentation des impots et des taxes ... 
La repartition des gains de productivite peut ainsi favoriser l'accroissement de la consommation et des 
investissements et par consequent contribue a l'arnelioration des performances econorniques. 

c) Conclusion partielle : .....,, 
On peut constater que la valorisation du capital hurnain et l'amelioration des conditions du travail procurent une 

amelioration de la productivite du travail. Ce qui ~et d'assurer la crmansstcwom~e du pays. 

==> C~nclusion qenerale : ( ! I· J--l(;~fY\ c:., 
Synthese: ~ · ->~ ~ U 

L'augmentation de ce ratio arneliore les performances econorniques et contribue ainsi a la realisation d'une ' 
croissance econornique. 

c) Conclusion partielle : 
On constate que la croissance econornique ne peut etre realisee que si la population active augmente puisque la 

puissance econornique d'un pays depencldu pombre de ses travailleurs. 
-0 .!f. e..._~ 9 rrn: .. 

Phrase de transition: La contribution du travail'a la croissance econornique n'est pas seulement liee a sa quantite 
mais aussi a sa qualite. "' 1 o > 

I /\ l(A.S\MC:... 
Portie 2: L'aspect qualitatif du tr~ail stfrhule la croissance. 

a) Introduction partielle : 



Pour conclure, on peut dire qu'a travers l'amelloration de l'efficacite du facteur travail et du facteur capital, on peut 
realiser une croissance intensive resultant de l'accroissement de la productivite de ces deux facteurs de production. Ce 
qui constitue un element determinant qui dynamise l'economie d'un pays a travers les gains de productivite. 
Toutefois, la croissance econornique n'est pas reguliere puisqu'on remarque, au cours de l'activite econornique, des 
mouvements repetitifs de hausse et de baisse qui se caracterisent par une certaine periodicite. 

Comment l'arnelioration des quantites des facteurs de production peut etre source de croissance extensive? 

Concernant la phase d'expansioh, elle tjaduit l'acceleration de l'activite econornique. Durant cette phase, les 
principales grandeurs econornlquef'augnientent rapidement. Leur taux de croissance est positif et a la hausse. 
En ce qui concerne la phase de recession, elle se traduit par le ralentissement de l'activite economique. Les principales 

' .I 

grandeurs economiques augmentent mais a un rythme moins accelere. Leur taux de croissance qui diminue reste, 
toutefois, positif. 
On parle de depression, au contraire, si le niveau de l'activite econornique baisse, ce qui se traduit par une diminution 
des principales grandeurs econorniques dont le taux de croissance devient negatif. 

On peut constater que la croissance econornique n'est pas reguliere dans la mesure ou l'accroissement des richesses 
s'effectue a un rythme variable qui se traduit par des fluctuations econorniques formant un cycle econornique. 

L'actlvite econornique est marquee par des irregularttes. 
En effet, la croissance n'est pas un processus ~911tinu, puisque l'activite econornique connait des vitesses de 

croissance differentes. A certains moments, son rythme s'accelere ; a d'autres moments, ii ralentit. On parle alors de 
fluctuations pour designer les mouvements repetltlfs de hausse et de baisse de l'activite econornique. La notion de 
cycle est utilisee dans l'hvpothese ou l'on admet la regularite ou la periodicite de ces fluctuations. Un cycle est, de ce 
fait, un phenornene repetitif caracterise par une certaine periodicite. 
Le cycle economique com po rte trois phases a savoir la phase d'expansion, de recession et de depression. 

Le travail et le capital contribuent, certes, a une croissance econornique dite intensive par l'arnelioration de leur 
efficacite. Mais, la croissance econornlque se caracterise par son irregularite. 

L'amelioration de l'efflcacite des facteurs de production contribue a une croissance qualifiee d'intensive. 
t'arnelloratlon de la qualite du facteur travail se traduit par la presence de travailleurs bien eduques, mieux forrnes, 

en bonne sante, capables de s'adapter aux nouvelles technologies, beneficiant de bonnes conditions de travail, et une 
meilleure organisation du travail. D'un autre cote, l'arnelioration de la qualite du facteur capital est due 
essentiellement a la realisation des investissements qui integrent le progres technique (qui introduisent des 
innovations de produits et de precedes] a savoir les investissements de productivite (qui permettent a une entreprise 
de remplacer des anciennes machines par de nouvelles plus performantes) et les investissements de remplacement 
(qui permettent a une entreprise d'acquerir des equipernents de production afin de renouveler son capital en cas de 
son usure ou de son obsolescence). 
De ce fait, une meilleure qualite du facteur travail et du facteur capital, en generant une augmentation de la 
productivite du travail et du capital, est source de revenus supplernentaires appeles gains de productlvite, Leur 
repartition entre les differents agents economlques est favorable a la croissance. En effet, ces gains peuvent profiter 
aux travailleurs eux-rnernes sous forme d'accroissement de salaires, aux actionnaires sous forme de dividendes et aux 
consommateurs sous forme de baisse des prix. II en resulte une amelioration du pouvolt d'ac}lat et de la 
consommation. 
Par ailleurs, les gains de productivite peuvent aussi accroitre les profits non distribues des_entreprises permettant le 
financement de nouveaux investissements. lls peuvent, enfin, etre profitables a l'Etat lorsque les recettes fiscales 
augmentent suite a l'accroissement des revenus. L'Etat pourra, alors financer plu~· - -~"Jissetnents publics. 
L'accroissement de ces differentes grandeurs, consommations, exportations et inves -~-ents eleve la demande qui 
stimule la production et done la croissance economique. 

On peut constater qu'une amelioration de la qualite des facteurs de production et une meilleure productivite 
constituent une source de croissance qualifiee d'intensive. 



o Introduction partielle : _ _ 
Les importations realisees par un pays jouent un role important dans l'amelloration de la cornpetitivite. 

o Developpement de la partie : . ' 
Les importations permettent a un pays de s'approvisionner en ressources naturelles qui ne sont pas disponibles ou 
insuffisants dans ce pays. Les importations de ces ressources permettent de produire a grande echelle et d'offrir des 
produits a un prix plus faible que celui des concurrents, ce qui entralne une meilleure cornpetltlvite prix. En plus, les 
importations des ressources naturelles permet a une econornle de s'approvisionner de meilleure qualite, element 
stimulant d'une production a zero defaut et adaptable aux exigences des consommateurs, ce qui contribue a une 
amelioration de la cornpetitivite structurelle. 
En outre, les importations de biens de haute tech®logie permettent de moderniser l'appareil productif, d'acceder a 
de nouvelles technologies, d'augmenter la production··{a travers la rnaitrise des coats de production et la realisation 
des economies d'echelle) et d'arneliorer la production (en offrant des produits de meilleure qualite, diversifies et 
capables d'adapter aux exigences des consommateurs selon leurs gouts, leur niveau de vie ... ). En effet, les 
importations des biens d'equipernent permettent aux entreprises d'utiliser des combinaisons productives plus 

' capitalistiques en assurant des gains de productivite, d'utiliser des nouveaux precedes de fabrication capables de 
rnaitriser les coots de production et de realis~r des economies d'echelle. Ce qui permet de reduire les couts unitaires 
de production et d'assurer a ces entreprl!'es la capacite de vendre a un prix plus faible a ceux des concurrents. De 
rnerne, les importations des biens d'equipernent permettent aux entreprises d'ameliorer la qualite de leurs produits, 
de differencier et de diversifier leur production. Ce qui assure un choix plus large pour les consommateurs et des 
produits plus adaptables aux exigences du consommateur. 
Les importations de biens de haute technologie se traduit par une plus grande capacite a concurrencer les economies 
les plus avancees sur les marches mondiaux, c'est a dire, l'econornie devient plus competitive suite a la capacite de 
vendre un produit a un prix plus faible que les concurrents (competltlvlte-prtx) et la capacite d'offrir un produit de 
meilleure qualite [cornpetitivite structurelle). 
D'autre part, les importations de biens et services renforcent la concurrence puisque les producteurs nationaux 
deviennent non seulement confrontes a la concurrence nationale, mais aussi a la concurrence etrangere : ce qui les 
poussent a Investir et a innover afin d'augmenter et d'arneliorer la production et se maintenir sur le rnarche. Les 
importations des biens et services rendent les entreprises nationales plus dynamiques et plus concurrentielles. 
Elles seront capables d'affronter la concurrence nationale et internationale et deviennent done plus cornpetitifs aussi 
bien au niveau des prix (competitivite-prlx] qu'en dehors des prix (cornpetitivite hors prix), ce qui dynamise la 
croissance econornique. 

o Conclusion partiel/e : 
On constate que les importations permettent de rendre l'econornie plus competitive aussi bien au niveau des prix 
qu'en dehors des prix a travers !'importation des rnatieres premieres a bas prix et de bonne qualite ainsi que 
!'importation des biens d'equipernent de haute technologie. 

lntrocluction : 
o Accroche: 

Les echanges exterieurs constituent un facteur de croissance econornique. Ce dernier correspond a !'augmentation 
durable des grandeurs econorniques accornpagnee par des mutations au niveau des structures econorniques. 
L'importance des echanges exterieurs d'une econornie se manifeste par l'ampleur de ses importations et ses 
exportations realisees. Ce commerce exterieur stimule la cornpetitivite d'une economie qui correspond a la capacite 
d'affronter la concurrence au niveau des prix et en dehors des prix. 

o Problematique : 
Comment le commerce exterieur favorise la cornpetitivlte des pays en croissance ? ~ 

o Annon~~ du pla~: . . . , ... , , , 7 ·.\ . / 
Dans une premiere partie, on va montrer que les importatrons favonsent la competitivite d une econ~m1;1. Et dans une 
deuxierne partie, on va montrer que les exportations favorisent aussi la competitivite d'un_~~,Pppmie,j' 

Developpement : 

~ Portie 1: les importations favorisent la cornpetitivite d'une econornie. 

Dissertation n° 6 : 



Conclusion generate : 
o synmese : 

Pour conclure, on peut dire que les importations et les exportations ont joue un role prodigieux pour l'arnelioration de 
la cornpetitivite prix et aussi structurelle d'une econornie. Par ailleurs, l'econornie devenant plus competitive connaitra 
une croissance acceleree. 

o Ouverture du debat: 
Comment les investissements peuvent-ils ameliorer la cornpetitivlte d'une econornie ? 

o Introduction partiel/e : 
Les exportations jouent un role primordial dans l'arnelioration de la cornpetltivite. 

o Devetoppement de la partie : 
L'augmentation des exportations encourage les entreprises a produire a grande echelle (la realisation des economies 
d'echelle permet aux entreprises de minimiser le coat moyen de production grace a une meilleure repartition des 
charges fixes sur une production plus importante) et conquerir des nouveaux marches, ce qui augmente la demande 
etrangere (externe) et arneliore la cornpetitivite prix. De rnerne, ces entreprises sont devenues capables de' presenter 
sur le marche national et etranger des produits de haute qualite, cornpetitifs et concurrentiels, qui repondent a la 
demande mondiale du consommateur. D'ou, une augmentation de la demande etrangere et u~e meilleure 
cornpetitivite hors prix. 
En plus, !'augmentation des exportations permet aux pays d'encaisser des recettes en devis~sconsiderables, qui sont 
profitables a l'econornie de ces pays. Ces exportations gene rent une entree de devises g}di sont necessaires au 
financement de l'activite econornique et qui stimulent la cornpetitivite. Les -rfeettes d'ex-portation impulsent le 
developpernent des investissements materiels et lmrnateriels. Ceci encourage les entrepdses nationales a developper 
des activites riches en main d'ceuvre abondante a bon marche et a produfte davantage a plus grande echelle. Elles 
peuvent assurer par dela des gains de productivite et offrir des prodUitsc~ faible prix. D'ou, la realisation d'une 
meilleure competitivite-prtx. De rnerne, les recettes d'exportation perrnettent gUX entreprises d'acquerir de nouveaux 
equipernents et d'introduire des innovations. Ces entreprises seront capables de former leurs personnels, de faire des 
recherches et d'investir dans plusieurs domaines pour arneliorer la qualite de la main d'ceuvre. Cependant, ces 
entreprises sont devenues capables de presenter sur le rnarche national et etranger des produits de haute qualite, 
cornpetitifs et concurrentiels et qui repondent mieux a la demande mondiale des consommateurs. D'ou, la realisation 
d'une meilleure cornpetitivite structurelle. 

o Conclusion partielle : 
On peut constater que les exportations ont pu arnelloret la competitivite prix et hors prix d'une econornie a travers 

' !'augmentation de la demande etrangere et des recettes en devises. 

o Phrase de transition : 
La cornpetitivite peut etre realisee non seulement (d'une part) a travers les importations, mais aussi (et d'autre part) a 
travers les exportations. 

);> Portie 2: les exportations favorisent la cornpetltivite d'une econornie. 
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